
Le temps était quasi estival pour notre sortie annuelle consacrée aux champignons. Seuls la couleur du feuillage et 

l'étirement des ombres nous rappelaient que nous étions mi-novembre. 

Notre mycologue préféré, Guy Dupuy, nous a une fois de plus accompagné, cette fois-ci sur son île, dans la forêt des 

Saumonards. 

 

Avant de partir explorer la forêt, Guy nous propose de détailler certains specimen, qui soit peuvent prêter à confusion, 

soit ne sont pas fréquemment observés. 

 

C'est le cas par exemple de deux agarics, l'agaric des jachères comestible et savoureux, et l'agaric jaunissant, toxique. 

L'oeil du profane a bien du mal pour les distinguer. Ils peuvent pousser dans les mêmes milieux, mais quelques 

critères permettent de les différencier : l'agaric jaunissant comme son nom l'indique a la chair qui jaunit très vite si on 

gratte le pied. Sa forme, jeune, est aussi différente, mais ce dernier critère est plus délicat à utiliser. 



 

Dans le domaine des curiosités, Guy Dupuy nous a proposé deux échantillons de langermannia gigantea, plus 

communément appelé vesse de loup géante. Le spécimen âgé ressemble plus à un pain de campagne qu'à un 

champignon. Tel qu'il est, il ne devrait pas tarder à laisser se disperser des milliards de spores. Jeune, ce champignon 

a un tout autre aspect. Il est comestible. On peut le consommer en tranches à la poële lorsqu'on a la chance de le 

trouver. 

  

 

 
 

Revenons dans le domaine des champignons de petite taille : l'Ile d'Oléron et la presqu'île d'Arvert sont des lieux de 

prédilection pour les géastres, jolis petits champignons en forme d'étoile. Là où les autres régions ne comptabilisent 

tout au plus qu'une dizaine d'espèces, il est possible d'en découvrir plus d'une vingtaine de par chez nous. Il faut bien 

sûr l'oeil du spécialiste pour les différencier. 

  



 

  

Après cette introduction, nous nous sommes dispersés dans la forêt pour la cueillette. Malheureusement peu de 

champignons étaient au rendez vous. Même le si commun bolet des bouviers se faisait rare. 

 

  

Le point de ralliement sur la dune nous a permis d'admirer le magnifique panorama et de bénéficier des dernières 

explications de Guy. 

  



 

 

  

Nous renouvelons nos remerciements à Guy Dupuy qui une fois de plus nous a fait partager sa passion et nous vous 

recommandons d'aller faire une cueillette virtuelle sur le site www.mycoleron.fr. 

 

http://www.mycoleron.fr/

